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Le Bonjour du «Soir»

Le bon
côté de la
barrière ?

Je connais l'histoire des deux frères en
fauteuil roulant qui se rencontraient sur une
placette d'une ville de l'Ouest. C'était l'époque
où les pensions des moudjahidine étaient une
misère. L'un des deux frères arborait les
médailles de la révolution algérienne. L'autre,
un ancien collaborateur de l'armée française,
avait la poitrine surchargée de décorations
rouges et bleues. Évidemment, il n'y avait
aucune comparaison entre les deux pensions.
Et encore, le franc ne volait pas aussi haut
que l'euro. Le frère riche donnait beaucoup au
frère pauvre (depuis, Bouteflika a réparé cette
injustice mais lisez la suite pour comprendre
qu'il en a commis une autre !)

La nouvelle version est une histoire
véridique que nous raconte un ami lecteur
dont le mail vient de débarquer dans ma
boîte. La voici : 

«Un de mes compagnons d'armes,
Patriote de la première heure, a été
bénéficiaire d'une enveloppe de la zakat que
lui a attribuée (par un intermédiaire bien sûr)
— tenez-vous bien !—, un repenti qui a été
indemnisé par l'Etat et, ayant investi dans les
eaux troubles, se trouve aujourd'hui
multimillionnaire. 

Que faire dans une situation pareille où le
Patriote est réduit à la mendicité ? Faut-il en
pleurer, faut-il en rire ?»

farahmadaure@gmail.com

l RÉDA MALEK À TIZI-OUZOU : l SES AVOCATS ALERTENT L’OPINIONl POUR LE PROFESSEUR CHITOUR

«Les idéaux
prônés par Abane
Ramdane sont
plus que jamais
d’actualité»

Le général
Benhadid risque

de mourir
en prison

l Louisa Hanoune en appelle à Bouteflika

ABDERREZAK DOURARI, DIRECTEUR DU CNPLET-ALGER :

«Nous ne sommes plus aujourd’hui 
dans le déni identitaire»

C’est l’heure
de la transition
énergétique
en Algérie

l BOUIRA

L’ANP traque
un important

groupe terroriste
à Saharidj

l Jeudi soir, aux environs de 20 heures, un violent accrochage entre les
éléments de l’ANP et un groupe terroriste a  eu lieu dans une forêt située
près du village Mzarir, dans la commune de Saharidj, à 60 kilomètres à l’est

de Bouira, a-t-on appris, hier, de sources sécuritaires sûres.  
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